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Guerre totale

Un colloque sur la «guerre totale » ä Stockholm

Le XXVIe Colloque de la Commission internationale d'histoire militaire (CIHM), organise par la

Commission suedoise ä Stockholm du 31 juillet au 4 aoüt 2000, etait consacre au vaste theme de la guerre

totale. 31 commissions nationales avaient repondu ä l'invitation du professeur Erik Norberg. Quelque

150 participants ont pu entendre une quarantaine de Communications mais, egalement, decouvrir
des facettes inattendues du royaume.

¦ Col Herve de Weck

1. Socialisme
ä la suedoise

La Suede passe pour un pays
riche; le touriste, meme s'il
vient d'un pays ä monnaie forte,

subit un «choc» quand il
constate qu'un bock lui coüte
8 francs suisses, qu'un tres
modeste repas au restaurant dans
les 25 francs! Et les salaires
La grande majorite des 2000
Suisses etablis dans la region
ont un salaire mensuel, avant
deduction fiscale, qui varie entre

3500 et 4000 francs suisses.
Le prelevement fiscal s'eleve ä

environ 45% pour un revenu
moyen! Mais les entreprises
peuvent fournir ä une partie de
leurs collaborateurs une voiture
d'entreprise gratuite, des bons
de repas, des abonnements de

transport et autres avantages
qui ne sont pas pris en compte
par le fisc.

Sous le couvert de l'anony-
mat, un agent consulaire a complete

notre information. Dans
la region de Stockholm, il faut

compter vingt-cinq ans d'attente

pour pouvoir acheter un
appartement en toute propriete. Si
Fon construit une maison familiale,

le terrain est en droit de

superficie. Generalement, les

gens achetent un logement pour
la duree de leur vie, qu'il n'ont
pas le droit de transmettre ä
leurs heritiers.

La medecine, en Suede, se

trouve ä un bas niveau ä cause
de la politique gouvernementale.

Certains souhaiteraient une
medecine liberalisee, donc une
medecine ä deux vitesses, ce
qui aurait l'avantage de forcer
la medecine de base ä s'ameliorer.

Par ideologie, selon Fa-

gent consulaire, les autorites le
refusent. Les bons medecins
suedois vont donc s'installer
ä l'etranger, pas trop loin des
frontieres de leur pays (Norvege,

Danemark, cötes allemandes

de la Baltique), oü ils pratiquent

des tarifs «normaux» avec
des patients venus de Suede.

Les prix des boissons alcoo-
lisees revelent une sorte de
prohibition «rampante» qui permet
de publier des statistiques
favorables : les Suedois ne boiraient
que 4,5 litres d'alcool pur par
annee et par habitant (plus de
9 litres en France et dans d'autres

pays europeens); ils fume-
raient moins, le paquet de ciga-
rettes coütant dans les 8 francs
suisses.

Ces chiffres cachent la realite.

II existe un marche noir et
de contrebande pour les ciga-
rettes et les alcools. Dans
certains debits de tabac, il suffit
d'etre connu pour obtenir des

cigarettes lettones de contrebande

ä des prix «normaux».
Un chauffeur de poids lourd.
appartenant ä la colonie suisse
de Stockholm, a ete intereepte

Forces terrestres et aeriennes suedoises
enl996

Active: 64000
Reserves: 729000
Ordre de bataille: 6 divisions (2 brigades blindees.

4 brigades mecanisees. 6 brigades
d'infanterie, 4 brigades aretiques, 7

regiments d'artillerie)
Chars de combat: 918
Chars de grenadiers: 995
Avions de combat: 393
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Guerre totale

avec 15000 bouteilles de whis-
ky ä bord de son vehicule... La
mer n'etant jamais loin en Suede,

on peut, sans probleme,
participer ä des «croisieres-
beuverie». Hors des eaux
territoriales. Fequipage du navire
vend tous les alcools possibles
et imaginables ä des prix francs
de taxes. et les passagers de
s'enivrer sans oublier de faire
des provisions dans la perspective

du retour au pays. Malgre
cette realite, conclut notre agent
consulaire. Fimage de la Suede
reste tres positive ä l'exterieur
du pays.

2. Le colloque
proprement dit:
eclairages multiples
sur la guerre totale

Dans son discours d'ouverture.
le representant du ministre

de la Defense suedois rappelle
que son pays. Etat neutre comme

la Suisse. n'a pas connu la

guerre depuis 1815. Respectant
le principe qu'un Etat neutre
doit assurer sa defense d'une
maniere credible. la Suede. pendant

la guerre froide qui pouvait

degenerer en guerre
nucleaire totale, n'a pas construit
d'abris anti-atomiques pour
l'ensemble de la population.

i.
/

La batterie cötiere de Siaröfortet dans l'archipel de Stockholm,
construite pendant la Premiere Guerre mondiale, comprend
trois tourelles d'une piece d'environ 150 mm ä tube court, dont
la portee pratique est d'environ 10 km. Elle a ete declassee en
1993. L'ouvrage est creuse dans le granit avec une superstruc-
ture betonnee dont la forme rappelle celle du fort d'Airolo au
Tessin. Jusqu 'ä son declassement, cet ouvrage ne disposait pas
de Systeme de protection AC. On a l'impression que les Suedois,
pendant la guerre froide, ont voulu faire de la dissuasion face ä
l'URSS en multipliant les batteries cötieres plutöt sommaire.

Ses autorites prevoyaient «d'e-
vacuer les grandes \illes». une
politique que Fon retrouve dans

un grand nombre pays. durant
l'entre-deux-guerres et ä l'epoque

1950-1990.

Que faut-il entendre par «guerre totale»?

Une guerre au cours de laquelle un Etat, afin de dominer ses
adversaires:

¦ tire parti de toutes les ressources dont il dispose:

¦ mobilise la totalite de ses ressources humaines pour les be¬

soins de ses Operations militaires et pour ceu\ de l'economie;

¦ fait usage de tout son savoir-faire dans tous les domaines.
La guerre totale implique encore la passion populaire et une
ideologie identitaire. la politisation du conflit et. souvent, une
extreme brutalite des comportements.

La guerre totale, un mythe?
Le president de la CIHM,

le Neerlandais CM. Schulten,
s'interroge dans la foulee, si la

guerre totale signifie «mobilisation

totale» et «destruetion
totale» de la puissance ennemie.

Implique-t-elle forcement
des pertes gigantesques dans
les forces armees et un nombre
incommensurable de «victimes»

dans les populations
civiles '!

«La guerre totale ne serait-
elle en definitive qu'un
mythe?», se demande le professeur

britannique Michael
Howard dans son expose
d'introduction. Elle presuppose des
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Guerre totale

intentions et les moyens de les
realiser! Dans la quasi totalite
des conflits du passe, on decele
l'absence de l'un ou des deux

parametres, meme dans

l'Allemagne nazie pendant la Seconde

Guerre mondiale et, bien
entendu, dans les guerres menees

par les Etats-Unis ou l'ONU
face aux communistes vietna-
miens, aux Irakiens et aux
Serbes...

LAllemand Bernhard Kroe-
ner fait remarquer qu'en hiver
1942-43, un sentiment de
panique se repand au sein des
autorites nazies face aux pertes
non compensees de 750000
hommes, ä l'echec de la Strategie

offensive sur le front Est,
alors que l'opinion espere
encore une fin proche de la guerre

apres la prise de Stalingrad
par les forces allemandes. Tout
cela amene le fameux discours
de Goebbels sur la guerre totale

prononce le 18 fevrier 1943
au Palais des sports de Berlin.
«Voulez-vous la guerre
totale?», s'ecrie-t-il. Dans un regime

totalitaire, la reponse des

^mmmMLimm
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Vue depuis la place de I 'Hotel de Ville de Stockholm.

assistants est previsible, mais il
est dejä trop tard!

Des reticences apparaissent
face ä une mobilisation totale,
car le regime passerait pour
etre ä bout de souffle. Cela
n'empeche pas Hitler de la de-

creter, mais les mesures prises
s'averent improductives: les
besoins du parti F empörtem
sur ceux des autres organes de

l'Etat. Les grands chefs
militaires, des lors, perdent leur

Ü'-WJU^F»1"-^1" "*

L'ouvrage qui defendait l'entree de la baie de Stockholm.

confiance en Hitler. Peut-on
vraiment parier de militarisme
en Allemagne entre 1942 et
1945?

Qu'en est-il de la defense
totale? A partir de 1808, les
Espagnols recourent ä la guerilla
face aux troupes napoleonien-
nes. Les autorites sovietiques
pratiquent la Strategie de la terre

brülee au debut de la «Grande

guerre patriotique», ce qui,
dans les deux cas, debouche
sur d'atroces represailles de
Fenvahisseur contre les
populations civiles. Cette defense
totale est-elle efficace? Ce ne
sont pas les Operations de
defense totale, lancees par Mao-
Tse-Toung dans les zones ru-
rales, qui forcent les Japonais ä

se retirer mais les bombardements

americains.

La Strategie de la terre brülee
ne semble possible que dans
des societes rurales. Plus on a

ä perdre, moins on est pret
ä mener une defense totale.
Les exemples de la France en
1870-71, de la Belgique en

44 KMS N* «.7 - 2001
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1914 tendent ä le prouver.
Dans des groupes humains aux
organisations «evoluees», il
existe une limite ä la capacite
de souffrance et de resistance
aux represailles.

Le professeur suisse Rudolf
Jaun, qui ne recule pas devant
la difficulte, presente une
communication de synthese intitulee

«Totaler Krieg: Forschungsstand

und Forschungsproblematik».

Parlant des efforts de
la Suisse entre 1950 et 1990, le
President de l'Association suisse

d'histoire et de sciences
militaires, le cdt C Adrien Tschumy,

montre que «la defense
generale» preparee ä cette epoque
en Suisse s'apparente ä une
defense totale.

La conscription,
un instrument
de la guerre totale?

Depuis Napoleon I", l'opinion

en France se montre aller-
gique ä la conscription, rappelle

Philippe Boulanger. Cela ex-

*1

:¦
Garde au palais royal.

plique la defaite de 1871.
Jusqu'ä la Premiere Guerre
mondiale, on n'envoie pas tous les
hommes sous les drapeaux,
malgre l'obligation generale de

servir, et on pratique un
recrutement regional, ä cause des

Quelques Communications

Philippe Boulanger: «La conscription en France durant la
Premiere Guerre mondiale: un instrument de la guerre
totale »

Michael Howard (Grande-Bretagne): «Total War. Introduction

»

Rudolf Jaun (Suisse): «Totaler Krieg: Forschungsstand und
Forschungsproblematik »

Bernhard Kroener (Allemagne): «Die Angst vor dem totalen

Krieg. Das Dritte Reich in der Winterkrise von 1942/43»
Matitiahu Mayzel (Israel): «From Total Defence to Total
Offensive - The Israeli Doctrine»
Erwin Schmidl (Autriche): «Kolonialkrieg zwischen "low
intensity" und totalen Krieg»
Adrien Tschumy (Suisse): «La defense totale: les efforts
d'un petit pays neutre (1950-1990)»

protestations des elus contre le
«deracinement» des conscrits
et de problemes de cohesion au
sein des troupes. Depuis aoüt
1914, la conscription generale
devient une realite. Les engages

volontaires etrangers
peuvent acquerir d'une maniere
privilegiee la citoyennete
francaise. La conscription, teile
qu'elle est appliquee, s'avere
une composante de la guerre
totale: sur une population me-
tropolitaine d'environ 40
millions d'habitants, on mobilise
8 millions d'hommes. «L'ideal
de la nation armee n'aura
jamais ete aussi proche de la realite;

le conflit n'oppose plus
des armees, mais des nations
entieres.»

Le cas d'Israel

Depuis 1948, la guerre met
en cause l'existence meme de

l'Etat d'Israel, sa survie. II faut
donc engager l'ensemble des

moyens ä disposition. Toutes
les actions du gouvernement
sont fonction de ce risque mortel.

Toute la population est mo-
bilisee; meme le travail est
organise d'une maniere militaire.
Cette conception de la defense
totale au niveau strategique
s'avere rapidement un echec:
les finances se trouvent dans
un etat catastrophique. II faut
en arriver ä des structures des
forces armees basees sur Facti-
ve et la reserve.

Vu les dimensions du territoire

de l'Etat d'Israel, il ne

peut pas y avoir de front et
d'arrieres, d'oü l'obligation,
apres une phase defensive, de

porter la guerre, des que les
reserves sont mobilisees, sur
territoire ennemi. Au debut des

IMS N* 6-7 - 2001 45
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France / Premiere Guerre mondiale

Classe Date de l'appel Inscrits Incorpores Rendement (%)

1914 aoüt-sept. 1914 318464 292447 91,8

1915 dec. 1914 299806 279112 93

1916 avril 1915 313710 293050 93,3

1917 janv. 1916 313070 297402 94,9

annees 1950, les autorites
israeliennes se rendent compte
que la phase «Defense»
implique des pertes de territoires
qui mettraient en danger l'existence

d'Israel, alors que les

grandes puissances ne se trouvent

pas du cöte de l'Etat
hebreu. On en arrive donc ä une
doctrine de dissuasion et de

guerre preventive. Des le debut
des Operations, il s'agit d'etre
superieur ä Fennemi, ce qui
entraine une reforme des reserves
et la mecanisation des forces.
Cette Strategie est appliquee
pendant la guerre de 1967,
mais les responsables n'ont pas
pensee ä ce qui pourrait se passer

apres le conflit...

Colonisation
et decolonisation

L Autrichien Erwin Schmidl
souligne que, durant les guerres

coloniales ou les guerres de

decolonisation, les armees re-
gulieres s'en prennent souvent
aux populations civiles et ä leur
environnement, lorsqu'elles ne

trouvent pas un adversaire ä

combattre selon les principes
operatifs et tactiques qui leur
ont ete inculques: les mouvements

de resistance ou de libe¬

ration, rapport des forces oblige,

pratiquent la guerilla, la

guerre revolutionnaire et le
terrorisme. Le terrorisme induit le

contre-terrorisme, la torture et
le «contröle» des populations.
Des indigenes se battent du cöte

de l'armee reguliere contre
leurs congeneres de l'autre
camp. II y a donc une dimension

«guerre civile». De tels
conflits tendent ä devenir «to-
taux», avec tous les horribles
et immanquables debordements

que cela implique.

Le theme propose par les

organisateurs suedois, Guerre et
defense totales. 1789-2000, est

interessant mais il permet des

interpretations multiples ainsi

que des niveaux de refiexions
tres differents. II n'est donc pas
etonnant que les intervenants
se soient disperses. Certains
traitent brillamment de Clausewitz,

de Ludendorff et de
Liddell-Hart; le professeur Yao

Zeng Yi de Chine populaire,
vraisemblablement contröle par
le commissaire politique qui
Faccompagne, presente un
expose ideologiquement orthodoxe

sur « La guerre du peuple.
forme de guerre totale et ses

specificites chinoises»; d'autres

se contentent d'evoquer de

fa£on lyrico-epique, comme
certains le faisaient ä la fin du

XIXe siecle, la defense totale
d'un village turc contre une
attaque russe dans les annees
1880. II y avait des Winkelried
femme dans cette region... C'est
aussi de cette maniere que l'on
peut comprendre la notion de

«guerre totale»1!

H.W.
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Une vedette rapide des forces armees suedoises.

'Les personnes interessees ä Commander les Actes du XXVP Colloque CIHM, qui sortiront dans quelques mois,

peuvent passer une commande prealable au col Dominic Pedrazzini. Bibliotheque militaire federale. Palais fede-
ral-Est. 3003 Berne (tel 031/364 50 98. fax 031/324 50 93).
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